
Postulat Philippe Vuillemin et consorts – Sortir de la quadrature des cercles de qualité en EMS. 
(20_POS_193)

Texte déposé

Les cercles de qualité médecins, cadres soignants et pharmaciens sont actifs depuis une décennie 
environ. Conçus au départ pour une prescription à la fois plus efficiente et plus économique des 
médicaments, ils n’ont pas manqué d’avoir une influence positive en la matière. Pourtant, on sent chez 
les participants, médecins en particulier, une certaine lassitude, voire une démotivation face à ces 
cercles de qualité, dont le financement n’est pas évident, par manque de transparence et dont l’utilité 
n’est plus vraiment perçue par la répétition du contenu de ces cercles que l’on impose, à plusieurs 
reprises, aux médecins fonctionnant dans des EMS différents qui tous obligent à suivre le même type 
de séance.

Les êtres humains présentent les mêmes caractéristiques anatomo-physiologiques de base depuis des 
temps immémoriaux. Certes les maladies se diversifient, sont mieux connues et l’âge joue un rôle, 
mais in fine l’anatomo-pathologie reste la même. Ce qui a changé, ce sont les médications, leurs 
bienfaits et leurs dangers. Elles nourrissent de nombreux phantasmes et leur prix y contribue 
puissamment. Plus récemment, leur pénurie aussi, qu’elle soit organisée ou non. Pour autant, évoquer 
par exemple l’effet du Dafalgan sur un foie humain qui n’a pas changé depuis des millénaires, dans 
trois cercles de qualité différents et deux fois par an relève d’un acharnement mental insupportable.

Il est temps de faire le point et le postulat demande au Conseil d’Etat de : 

1. Faire le bilan des cercles de qualité quant à leur efficience réelle et à la réalité des économies 
réalisées

2. Faire preuve d’une transparence dans les coûts engendrés par la mise sur pied de ces cercles, 
en terme d’honoraires versés aux pharmaciens et aux médecins, mais aussi en termes de forces 
de travail dévolues à la réalisation et au suivi de ces cercles.

3. Proposer des améliorations notables, évitant les « bis repetita », affligeants, qui meublent le 
contenu de ces cercles.

4. Le maintien de ces cercles dans un cadre redynamisé, moins braqué sur les coûts que la 
pénurie de médicaments rend fallacieux, mais plus en rapport avec la qualité de la prescription 
et des soins qui en découlent.

5. Renseigner le Grand Conseil sur les cercles de qualité du CHUV et de la Fédération des 
hôpitaux vaudois (FHV), leurs objectifs poursuivis et leurs résultats, pour un meilleur dialogue 
entre ces institutions et les EMS, car ceux-ci dépendent beaucoup de ceux-là.
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